
Texte difficilement amendable tant il contient d'éléments polémiques, de formulations 
ambigues et d'approximations théoriques. On doit évidemment en respecter les axes 
essentiels: Stratégie: pas de dissolution du PCF dans un ensemble du type "collectifs anti-
libéraux" ou "front de gauche"; Objectifs et axes d'action. Pour le reste beaucoup de 
paragraphes sont à ré-écrire.

D'une manière générale supprimer toutes les formulations du type "la Direction aurait du..." 
dont l'usage polémique peut se justifier dans le cadre d'une proposition alternative à la base 
commune initiale mais prive d'analyses plus nuancées et plus en profondeur. Supprimer 
évidemment la phrase initiale: "Le texte du conseil national....49 voix…. etc" car que 
penserait-on d'un texte qui commencerait par: "cette nouvelle base commune votée par 42% 
des votants et 26% des adhérents"?

1- un bilan critique: Contient des inexactitudes sur la chronologie et les raisons de la chute 
électorale de notre parti. Je reproduis ici ma contribution précédente. Il n'est évidemment 
pas question de substituer ce texte au texte initial mais au moins pourrait-on prendre en 
compte les éléments qu'il contient. Par ailleurs on pourrait reformuler tout le dernier 
paragraphe très ambigu. Remplacer « erreurs » par « affaiblissement ». On pourrait aussi 
rappeler le choix clair du PCF de se démarquer du "modèle soviétique" malgré le célèbre 
"bilan globalement positif" et de son  choix de "l'eurocommunisme" et du socialisme défini 
comme "démocratie jusqu'au bout" même si cette définition peut appeler des objections 
théoriques. Quant-à la phrase sur "l'abandon de la bataille à l'entreprise" elle est traitée (mal) au 

6-1.

Un bilan critique complet devrait prendre en compte:
- la dimension internationale: Echec puis défaite du modèle communiste de l'est en 89
- mondialisation capitaliste et financiarisation
- Eclatement des lieux de l'exploitation capitaliste, transformations et atomisation de la 
classe  ouvrière
- recul de "l'hégémonie" progressiste 
Une grande partie des stratégies (ou de la stratégie si l'on considère qu'il y eut malgré tout 
des constantes: Objectif d'Union de la gauche fondée sur l' analyse des rapports de classe; 
distinction entre alliances locales et politiques nationales) développées par le PCF depuis 81
trouve son origine dans ces nouveaux défis. 
Si l'on circonscrit le bilan critique aux stratégies électorales suivies (il faudrait également 
examiner les mots d'ordre successifs: Union du Peuple de France, Socialisme aux couleurs 
de la France, l'Humain d'abord, La France en commun; en adéquation ou en décalage avec 
ces stratégies) et si l'on examine les diverses phases de l'affaiblissement du PCF, mesuré 
essentiellement par le résultat aux législatives et accessoirement aux régionales et 
européennes, les élections locales: municipales et cantonales marquant une meilleure 
résistance, on peut dresser le tableau suivant:



- 81 à 83 : Participation au gouvernement; train de réformes comparables à celles de 36 et 
45. Léger, quoique reçu catastrophiquement, tassement du vote communiste (vote "utile"? 
suite à l'élection de Mitterrand)) dépassé par le PS
- Après le « tournant de la rigueur » et 84: prise de distance envers le PS ,sans renoncement 
à l'objectif d'union de la gauche et opposition à la politique des gouvernements (PS ou 
Chirac): Chute brutale dès 84 et surtout 86, malgré la proportionnelle intégrale) puis 
maintien à 9,5-11% pendant une longue période; la "chute du mur" en 89 ne provoquant pas 
de recul perceptible.
- Cette stabilité électorale se poursuit tout au long de la direction de R.Hue, associée à 
l'expérience de la Gauche plurielle" en 97 consécutive aux mouvements sociaux de 95. Le 
bilan de ce gouvernement n'est pas négligeable: 35 heures, CMU, loi SRU, solidarité Lois 
Taubira, Guigou, Gayssot, Chevénement, Hue ,congé de paternité, police de proximité, 
PACS, développement du ferroviaire ...etc); Mais un volume important de dénationalisations
partielles (France Telecom, Thomson, Air France, Aerospatiale) ou privatisations (GAN, 
CIC , Crédit lyonnais) et adaptation (Allègre: loi LMD) de l'Ens. Supérieur et de la 
Recherche au processus de Bologne.
-Echec de L.Jospin et de R.Hue 3,37% à la présidentielle de 2002 avec une poussée de 
l’extrême gauche (LO+LCR 10%) avec toutefois l'ensemble de la Gauche à 43% score 
historiquement haut. Nouvel affaiblissement aux législatives suivants de 2002 :  4,82 %
- Réorientation du PCF vers une alliance avec les divers mouvements et forces situées à 
gauche du PS, sous l'impulsion de MG Buffet. Cette stratégie trouve sa justification dans la 
nécessité de faire contrepoids au PS à l'intérieur de la Gauche et la victoire du Non au traité 
constitutionnel en 2005 (obtenu toutefois avec les voix du FN et d'une large fraction du PS). 
Les collectifs anti-libéraux crées en 2016, dans lesquels le PCF reste très majoritaire, ne 
résisteront pas à l'anti-communisme de nos "alliés" et à la débâcle consécutive de 2007.
- La création du Front de Gauche, en 2009, moins axé sur une l'alliance de partis, poursuit la
démarche précédente de rééquilibrage de la Gauche; avec des conceptions différentes au 
sein du Parti: processus de création d'un ensemble plus large (adhésion directe) au prix, à 
terme, d'un effacement progressif du Parti dans une nouvelle structure ou juxtaposition de 
fronts; cette divergenceest à à l'origine d'un engagement insuffisant de nos militants . 
Malgré l'élan militant autour de ce FG ,  la bonne réception à Gauche de cette initiative et la 
campagne de Melenchon en 2012 les résultats électoraux ne marqueront pas une percée 
significative du Front de Gauche. Malgré les sacrifices électoraux consentis par la direction 
du parti, Melenchon et le PG, suivis par les transfuges du NPA adopteront résolument la 
stratégie du coucou afin d'expulser le PCF et capitaliser à leur compte le processus engagé. 
Les municipales allaient en être le prétexte. Sans doute la direction de notre parti 
a-t-elle pris trop tard la mesure (ou n'a-t-elle pas suffisamment réagi à) de cette stratégie et 
urait-elle du mettre un terme au du Front de Gauche devenu une fiction. Les objectifs de 
Melenchon trouvaient leur consécration dans la création de la FI,la capitalisation du 
potentiel militant du FG post élection présidentielle  et ses succès relatif, aux législatives 



mais dans le contexte d'un recul considérable de la Gauche et de l'effondrement du PCF 
amplifié par la non-présentation de candidat à l'élection présidentielle votée par nos 
adhérents.
Quoi que l'on pense de la justesse des stratégies suivies jusqu'ici et du leur degré de 
responsabilité (ou celle de nos directions) dans l'affaiblissement du PCF nous n'avons pas 
d'autre choix aujourd'hui que celle d'une démarche autonome face à un PS éclaté entre 
social-démocratie, social-libéralisme et "ailleurs" hamoniste et la FI qui ne conçoit d' 
alliance qu'en terme d'allégeance, voire souhaite notre disparition. En l'attente d'un 
mouvement populaire et social pouvant conduire à l'évolution de ces partis et mouvements 
et sans renoncer à l'objectif d'union des forces populaires autour d'un programme 
transformateur nous devons nous fixer les objectifs et les moyens de cette démarche 
autonome. Ce congrès doit en amorcer les possibilités.

3- Supprimer "le but final", Remplacer par…. Qui en marquent  ( alt : amorcent) une 
étape radicale.
3-1 Supprimer « Russie arriérée » historiquement contestable quoique proche de l’analyse 
« historiciste » d’Ellenstein et « terribles dérives ». Remplacer par « car l’idéal 
communiste...dans la Russie tsariste ….les terribles réalités du système soviétique…..
3-3 Création de « nouveaux pouvoirs » Un peu vague. Remplacer ou compléter par : A 
l’entreprise, dans la cité et dans la vie politique ou tout autre formulation plus 
satisfaisante .

4-1 Remplacer le mot «  bilan » dans « après la chute...erreur » par le mot « analyse »-
4-2 « la révolution informationnelle…. », Phrase incompréhensible, même si probablement 
juste au plan théorique (mais on peut lui donner une signification « scientiste », en l’absence
de quelques phrases d’explication. Rappeler peut-être la révolution industrielle et par 
exemple les contradictions du fordisme
4-3  A reprendre  car semblant indiquer que notre choix européen est encore sujet à examen 
dans le parti. Compléter et refondre les paragraphe « Des camarades….terrain privilégié de 
la lutte des classes » et le suivant «  Pourtant l’actualité…..pour la paix ». Ecrire : Certes 
cette construction suscite, à bon droit, des réticences de camarades. ils pensent  
« Qu’on ne peut pas…..lutte des classes ». Notre analyse est qu’on ne peut dissocier le
 nécessaire combat dans le cadre national de l’action dans le cadre européen, au plan 
syndical mais aussi au plan politique au sein de la Gauche Unitaire Européenne. Cette 
construction suscite aussi et plus largement un rejet populaire. On ne peut  toutefois 
céder au repliement nationaliste de l’extrême droite ni adopter l’attitude ambiguë et 
attrape-tout de la FI. Car « l’actualité….pour la paix »
Supprimer tout le paragraphe : « Si nous ne pourrons sans doute pas….victoires »



5-3 « à toutes les élections » ? Y compris municipales ?

6-1 « Ce terrain a été abandonné  etc... » Dire quelles raisons ont été alors invoquées :

- difficultés de fonctionnement : répression accrue, chute du nombre d’adhérents dans les 
entreprises ?
- Atomisation de la structure industrielle et développement des sociétés de service et 
sociétés commerciales ; mutations corrélative de la classe ouvrière, perte de la culture  et 
des solidarités ouvrières ?
- meilleure insertion dans la société civile ?
- crainte d’une reproduction du discours syndical ?

Donner surtout quelques pistes pour cette relance.

6-7 les nouvelles technologies etc.…. elles devraient aussi permettre les échanges entre 
communistes à l’intérieur d’une section.
CommunisteS, mais aussi les bulletins des fédérations ….devraient devenir….
L’humanité ; supprimer : « Il faut ….cela demandera…journalistique ». Remplacer par : 
C’est pourquoi la diffusion de l’Humanité, même si ce n’est plus le journal du parti, 
doit redevenir la préoccupation de nos fédérations et nos sections. CDH, Amis de 
l’Huma, vente militante, diffusion dans les manif  etc.
Par ailleurs, sans qu’il soit possible aujourd’hui de renouer avec la diffusion de journaux de 
cellule des tracts spécifiques à tel quartier (lutte contre l’abstention en montrant 
l’importance du vote dans les mesures sociales) et si possible à telle entreprise pourraient 
être proposés pas les sections et imprimées à la Fédé.

Jean-Pierre Guelfucci  Adhérent Haute-Garonne


